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Résumé de l'article
Au cours des années 1930, le recrutement dans l'armée britannique a souffert
d'une crise, en dépit de la dépression économique. Cette étude constitue une
exploration de la réponse du War Office à une situation qui compromettait les
capacités que détenait l'armée d'accomplir son rôle en temps de paix, comme
en temps de guerre. Elle aide à clarifier la place de l'armée dans la société car,
pour tenter d'éclairer les raisons de la pénurie, le War Office a dû s'interroger
sur son image publique et sur son propre rôle. Il a conclu que tous ensemble, sa
réputation de mauvais employeur, de force militaire inefficace, de même que
les attaques de la propagande pacifiste, jouaient un rôle crucial dans le
découragement des recrues. Des efforts intenses et soutenus pour combattre
cette image et améliorer la structure des relations publiques on recontré un
certain succès. Cependant, le facteur principal d'augmentation des effectifs, à
partir de l'automne 1937, est à trouver ailleurs, du côté de la diminution des
exigences physiques d'entrée dans l'armée et de l'élévation des conditions de
vie des soldats. Ainsi, l'armée a pu ainsi demeurer une source de fierté
publique, mais l'institution allait dorénavant s'accroître à l'écart de la société,
en amenant en son sein des individus attirés surtout par des incitations
économiques.
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